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				8
				LA TRAQUE
				CAMPAGNE, BORD DE LAC, 
				CHANTS D’OISEAUX, VENT DANS LES ARBRES
				ZODIAQUE
				27 septembre 1969, lac B 
				rry 
				ssa, Californie
				L’homme vêtu de noir remonte sans se presser la pente 
				 depuis le lac. Il est 18 h 30. Les ombres s’étirent de
				 
				manière paresseuse. Il fait doux.
				L’homme se dirige vers une voiture garée sur Knoxville Road, 
				à deux cents mètres de là. Il s’approche de la portière 
				du passager et, à l’aide d’un marqueur noir, il écrit :
				VALLEJO 20-12-68
				4- 0 7-69
				27 SEPTEMBRE 1969 –  18 H 30
				AU COUTEAU
				L’homme se retourne. Au bord du lac, deux étudiants gisent 
				dans leur sang. Bryan Hartnell a reçu six coups de cou-
				teau. Sa petite amie, Cecelia Shepard, a été poignardée 
				dix fois.
				L’homme monte dans sa voiture, garée devant celle de ses 
				victimes. Il roule jusqu’à Napa, à 40 kilomètres de là. 
				Sur Main Street, il se gare devant une cabine téléphonique.
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				9
				LE ZODIAQUE
				NUMÉRO QU’ON COMPOSE, TONALITÉ 
				DU TÉLÉPHONE, COMBINÉ QU’ON DÉCROCHE
				POLICE
				19 h 40, bureau de la police de Napa
				L’ofﬁ
				cier de permanence décroche.
				« Je voudrais signaler un meurtre. »
				L’homme a une voix claire. Il parle lentement.
				– Non, deux meurtres. C’est moi qui les ai tués.
				– Où est-ce que vous vous trouvez ? interroge le policier. Allô ? 
				Allô ? Vous êtes là ?
				La communication est coupée.
				Bryan va survivre à ses blessures. Cecelia, elle, décède deux 
				jours plus tard. Le Zodiaque vient de signer sa troisième 
				attaque mortelle en neufmois. La baie de San Francisco est 
				devenue le terrain de chasse du plus mystérieux des tueurs 
				en série.
			
		
	



	


	
	
	
		
	
	
		
			
				
					
						
					
				
				10
				LA TRAQUE
				Cinquante ans après les faits, personne n’a établi l’identité du 
				Zodiaque. Ni pour quelles raisons, entre 1968 et 1970, il a ter-
				rorisé le Nord de la Californie. La seule certitude dont dispose 
				la police est qu’il exprime un besoin maladifde reconnaissance. 
				Dans ses lettres, ses cartes et ses énigmes cryptées, tout trahit 
				l’arrogance et l’envie d’être célèbre. 
				À coups de messages parfois incompréhensibles, il se construit 
				une légende aussi durable que celle de Jack l’Éventreur, le 
				tueur des quartiers est de Londres qui assassina cinq femmes 
				en 1888.
				ROTATIVES DE PRESSE
				Réussir à faire régulièrement la une des journaux dans cette 
				époque particulièrement agitée constitue, en soi, un véritable 
				exploit. Le meurtre de l’actrice Sharon Tate par des ﬁ
				dèles 
				de Charles Manson, la mission Apollo 11 et le premier pas de 
				l’homme sur la Lune, Woodstock, la guerre du Vietnam ou 
				encore l’assassinat de Robert Kennedy ﬁ n 1968 – rien ne réus-
				sit à éclipser le Zodiaque.
			
		
	



	


	
	
	
		
	
	
		
			
				
					
						
					
				
				11
				LE ZODIAQUE
				MÉCANICIEN TRAFIQUANT UN MOTEUR
				30 octobre 1966, Riverside
				Parmi les nombreuses questions restées sans réponse, 
				il y a celle-ci : quand le tueur est-il passé à 
				l’acte pour la première fois ? Peut-être sur le par-
				king de la bibliothèque de l’université à Riverside.
				Il est 21 heures, ce soir-là. Cheri Jo Bates, 
				18 ans, étudiante en première année, a passé la journée 
				à consulter des ouvrages. Au moment de rentrer chez elle, 
				sa voiture refuse de démarrer.
				Le tueur a tra
				ﬁ
				 
				qué le moteur, un peu plus tôt. Il s’ap-
				proche. Il propose de raccompagner Cheri Jo ; il a une 
				voiture. Elle accepte et le suit. Au coin d’un bâtiment 
				du campus, il saisit la jeune 
				ﬁ
				 
				lle par le cou.
				ZODIAQUE
			
		
	



	


	
	
	
		
	
	
		
			
				
					
						
					
				
				LA TRAQUE
				LUTTE, GÉMISSEMENTS ÉTOUFFÉS
				Il frappe une première fois, puis une seconde fois. 
				Cheri Jo se débat. Elle arrache la montre du tueur, qui 
				tombe dans l’herbe. La lame du couteau s’abat de nouveau. 
				Elle sectionne la jugulaire. Cheri Jo s’e
				ﬀ
				 
				ondre sur le sol.
				Le corps est découvert le lendemain vers 6 h 30 par le 
				concierge de l’université qui ramasse les feuilles mortes. 
				La jeune ﬁ lle est allongée sur le ventre. La montre de 
				l’agresseur, un modèle Timex ordinaire, s’est arrêtée à 
				00 h 24 en raison d’un choc.
				L’autopsie montre que Cheri Jo n’a pas subi d’agression sex-
				uelle. Elle a griffé son agresseur à plusieurs endroits. Un cheveu 
				brun est également récupéré. L’arme du crime est probable-
				ment un couteau dont la lame mesure environ 10 centimètres.
				Les indices récoltés ne débouchent sur aucune piste. Le chefde 
				la police de Riverside, Curly Kinkead, assigne sept détectives 
				à l’enquête. En quelques jours, ils interrogent plus de 120 per-
				sonnes. Toutes disent la même chose : Cheri Jo est une étudi-
				ante sans histoire. Elle a quitté la bibliothèque à la fermeture à 
				21 heures. Mais alors, si la mort s’est produite à 00 h 24, qu’a 
				fait Cheri Jo pendant plus de trois heures ?
				Les réponses arrivent un mois plus tard, 
				ﬁ
				 n 
				novembre. Le tueur expédie deux copies car-
				bones d’une lettre dactylographiée. La première 
				au Riverside Police Department et la seconde au 
				Riverside Press-Enterprise.
				MACHINE À ÉCRIRE
				Le texte est rédigé en majuscules. Pas de ponctuation. 
				Interlignage simple. 
				POLICE
				ZODIAQUE
				LA CONFESSION DE...…
				ELLE ÉTAIT BELLE ET JEUNE MAINTENANT ELLE EST 
				CABOSSÉE ET MORTE ELLE N’EST PAS LA PREMIÈRE ET ELLE 
				NE SERA PAS LA DERNIÈRE LA NUIT JE RESTE ÉVEILLÉ EN 
				PENSANT À MA PROCHAINE VICTIME
			
		
	



	


	
	
	
		
	
	
		
			
				
					
						
					
				
				13
				LE ZODIAQUE
				Employant un ton satisfait, le tueur raconte comment se 
				sont déroulés les événements. Il fournit tout un tas 
				de détails que lui seul peut connaître. Il conclut : 
				« M
				lle
				Bates était stupide, elle est venue comme un mou-
				ton à l’abattoir. Je l’ai fait payer pour les rebu
				ﬀ
				 
				ades 
				qu’elle m’a in
				ﬂ
				 
				igées au cours des années précédentes. »
				Les ﬂ
				 ics reprennent l’enquête. Ils interrogent une sec-
				onde fois les proches de Cheri Jo ainsi que de nouveaux 
				suspects. Rien. Juste des témoignages sans intérêt.
				Le Zodiaque revendique ce crime dans un courrier au 
				Los 
				Ang
				eles Times
				le 13 mars 1971.
				Pourtant, plusieurs enquêteurs ne croient pas à ces aveux tar-
				difs. Pour eux, il s’agit d’une tentative de récupération.
				BORD DE ROUTE EN PLEINE NUIT, 
				UNE VOITURE PASSE DE TEMPS EN TEMPS
				20 décembre 1968
				Lake Herman Road est une route peu fréquentée qui relie la 
				ville de Benicia à celle de Vallejo, distante de dix kilomètres. 
				Pas d’éclairage public. En contrebas, un lac artiﬁ ciel a été créé 
				pour l’irrigation des cultures.
				 À mi-c
				hemin entre les deux villes, un terre-plein a été aménagé 
				et se prolonge par un chemin menant à la station de pompage. 
				Un endroit idéal pour les rendez-vous amoureux.
				David Faraday gare le break emprunté à sa mère sur le terre-
				plein. Il est à peu près 22 h 15. Il fait un peu froid et David passe 
				son bras autour des épaules de Betty Lou Jensen. Betty Lou, 
				16 ans, émet un petit gloussement et se blottit contre 
				son amoureux.
				David est passé chercher sa petite amie chez ses parents vers 
				20 heures. C’est la première fois qu’ils sortent ensemble. David 
				a promis qu’ils seraient de retour au plus tard à 23 heures.
				VOITURE QUI RALENTIT ET QUI FREINE
				POLICE
			
		
	



	


	
	
	
		
	
	
		
			
				
					
						
					
				
				14
				LA TRAQUE
				Le tueur range sa voiture sur le terre-plein. 
				Il se gare à trois ou quatre mètres du break. David 
				se retourne. Qui est ce type qui vient les déranger 
				au moment où ils échangent leurs premiers baisers 
				avec Betty Lou ?
				Le tueur perçoit les silhouettes des deux adolescents en 
				ombres chinoises. Il descend de voiture et s’approche du 
				côté conducteur.
				Furieux, David se met à jurer. Il retire son bras des 
				épaules de Betty Lou. Il ouvre la portière et pose le 
				pied sur le gravier du terre-plein.
				Le tueur lève son pistolet. Une arme de calibre 22. Il 
				pose le canon juste derrière l’oreille gauche de Faraday. 
				Il presse la détente à bout touchant. L’adolescent s’ef-
				fondre sur le sol. Betty Lou se met à hurler. Elle ouvre 
				sa portière, se jette hors de la voiture et se met à 
				courir. Le second coup de feu la fauche à dix pas. Elle 
				tombe face contre terre, morte.
				Le Zodiaque remonte dans son véhicule et disparaît en 
				faisant rugir son moteur.
				20 décembre 1968
				23 h 20. Rentrant d’une visite chez sa mère à San 
				Francisco, Stella Madeiros passe en voiture devant le 
				terre-plein de Lake Herman Road. Elle met la main 
				devant sa bouche pour se retenir de hurler.
				Puis, elle écrase la pédale d’accélérateur et fonce en direction 
				de Benicia. Un peu avant l’entrée de la ville, elle croise une 
				voiture de patrouille. L’ofﬁ
				 cier Daniel Pitta est de service ce 
				soir-là. Entre deux sanglots, Stella lui décrit ce qu’elle vient 
				de voir.
				SIRÈNE DE POLICE, 
				GRONDEMENT DE MOTEUR
				Daniel Pitta remonte Lake Herman Road, sirène hurlante. 
				Il arrive sur les lieux à 23 h 28. David Faraday est allongé 
				sur le dos. Du sang s’échappe de son crâne. Betty Lou Jensen 
				est tombée face contre terre une dizaine de mètres plus loin. 
				Elle a été tuée de cinq balles de calibre 22. Les blessures 
				ZODIAQUE
				POLICE
			
		
	



	


	
	
	
		
	
	
		
			
				
					
						
					
				
				15
				LE ZODIAQUE
				au cœur, au foie et aux reins ont provoqué des hémorragies 
				internes et externes.
				SIRÈNE D’AMBULANCE 
				ET APPAREILS MÉDICAUX
				David Faraday est vivant quand les secours l’embar
				quent dans 
				une ambulance. Néanmoins
				, il décède pendant le transfert vers 
				l’hôpital de Vallejo.
				Le tueur a d’abord tiré sur David Faraday,
				 
				éliminant la menace principale. Puis, il a
				 
				abattu Betty Lou Jensen. Au total, dix coups
				 
				de feu. Dix douilles sur le sol qu’il n’a pas
				 
				pris la peine de ramasser.
				Pendant six mois, le tueur se fait oublier. Il suit
				 
				l’enquête dans la presse. Avec une réelle satisfaction,
				 
				il constate que les policiers tournent en rond. Les
				 
				hommes du shérif adjoint Russell Butterbach concentrent
				 
				leurs e
				ﬀ
				 
				orts sur l’ancien petit ami de Betty Lou, un
				 
				certain Ricky Burton, avec lequel elle venait de rompre. 
				Mais Ricky est mis hors de cause : au moment du meurtre, 
				il participait à une réunion de famille.
				Au bout de deux semaines, les 
				ﬂ
				 
				ics du comté de Solano 
				n’ont pas le début d’une piste et pas l’ombre d’un mobile. 
				Le tueur sourit. Les choses se tassent et le danger 
				s’éloigne. Il est temps de frapper à nouveau.
				NUIT D’ÉTÉ, CRISSEMENTS D’INSECTES
				4 juillet 1969, Blue Rock Springs
				C’est un parc agréable, près de Vallejo, à seulement 
				quelques kilomètres de Lake Herman Road. Dans la 
				journée, les familles viennent y pique-niquer. Le soir, 
				c’est un lieu de rendez-vous pour les amoureux.
				Il est presque minuit. Darlene Ferrin, 22 ans, gare sa Chevrolet 
				Corvair au bout du parking. Elle est accompagnée par Michael 
				Mageau, 19 ans, un jeune homme qu’elle a rencontré dans le 
				restaurant où elle est serveuse.
				ZODIAQUE
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				16
				LA TRAQUE
				La vie conjugale de Darlene est compliquée – elle en est à 
				son deuxième mariage. Elle a l’habitude de venir à Blue Rock 
				Springs avec ses aventures d’un soir.
				VOITURE QUI FREINE ET S’ARRÊTE
				Le tueur se gare juste derrière la Corvair de la 
				jeune femme. Dans le halo des phares, il aperçoit 
				les silhouettes de Darlene et Michael. Il les voit 
				se retourner sur  leur siège.
				Une torche électrique à la main, le tueur s’approche 
				à la manière d’un 
				ﬂ
				 
				ic. Il fait le tour du véhicule et se 
				penche du côté passager. Michael Mageau abaisse la vitre.
				COUP DE FEU
				Le corps de Mageau est projeté en arrière. Puis, le tueur 
				tire sur Darlene.
				TROIS COUPS DE FEU
				La jeune femme se plie en deux. Elle perd connaissance. 
				Le tueur range son arme et retourne à sa voiture.
				ZODIAQUE
				Darlen Ferri
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				LE ZODIAQUE
				Dans la Corvair, Mageau se met à hurler, il appelle à 
				l’aide. Le tueur revient sur ses pas. Le jeune homme est 
				à moitié étendu sur la banquette arrière. Le tueur presse 
				la détente deux fois.
				À 00 h 10, le patrouilleur Richard Hoffman, du Vallejo 
				Police Department, reçoit sur sa radio le signalement 
				d’un 187, nom de code pour désigner un homicide, sur le 
				parking du Blue Rock Springs. 
				Quand Hoffman arrive sur place, Michael Mageau a réussi 
				à s’extraire de la Corvair. Il est blessé au cou, à la poitrine et 
				à la jambe gauche.
				Darlene Ferrin a reçu trois balles, deux dans le bras gauche 
				et une troisième dans l’aisselle droite, qui lui a perforé le pou-
				mon. Elle décède pendant son transfert vers l’hôpital Kaiser 
				de Vallejo.
				Mageau passe vingt heures en salle d’opération. Les chirur-
				giens lui sauvent la vie.
				À 00 h 40, il appelle la police depuis une cabine 
				téléphonique du centre de Vallejo : « Je voudrais 
				signaler un double meurtre. Si vous allez à un 
				kilomètre et demi à l’est de Columbus Parkway, 
				jusqu’au parc, vous trouverez deux gosses dans une 
				voiture marron. »
				L’opératrice Nancy Slover, qui est de faction ce soir-là, 
				copie le message à toute vitesse.
				« Je les ai abattus avec un Luger. J’ai aussi tué les 
				deux gosses à Noël dernier. Au revoir. »
				TONALITÉ D’UNE COMMUNICATION COUPÉE
				Le tueur sort de la cabine téléphonique. Cette dernière 
				est collée au mur d’un garage, à l’angle de Tuolumne Road 
				et de Springs Road. Le commissariat de police est juste 
				à quelques blocs de là.
				POLICE
				ZODIAQUE
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				LA TRAQUE
				En plus du message, Nancy Slover note immédiatement 
				ses impressions. 
				- L’homme n’a pas d’accent particulier. 
				- Il parle de manière monotone, comme 
				s’il récitait un texte appris par cœur.
				Deux jours après l’opération, Michael Mageau est encore sous 
				le choc de l’agression. Il fournit pourtant une description pré-
				cise du tueur : un homme entre 26 et 30 ans. Environ 1 m 80. 
				Costaud, mais pas athlétique. Dans les 90 kilos. Cheveux 
				châtain clair et frisés. Un visage large, sans lunettes.
				Malgré ces détails précieux, l’enquête sur la mort de Darlene 
				Ferrin se heurte à une question : quel est le mobile du tueur ? 
				Les ﬂ
				ics ne trouvent pas de réponse.
				1
				er
				août 1969
				Le tueur adresse trois lettres à trois journaux de 
				la baie : le 
				Vallejo Times-Herald
				, le 
				San Francisco 
				Chronicle 
				et le 
				San Francisco Examiner
				.
				Cher rédacteur en chef,
				C’est le tueur de deux adolescents à Noël dernier au lac 
				Herman et de la FIlle le 4 juillet près du parc de Vallejo.
				AFIN de prouver que je les ai bien tués, je vais vous donner 
				des éléments que seuls moi et la police connaissons.
				Suivent deux pages manuscrites fournissant des détails 
				très précis sur les meurtres de Faraday et Jensen et sur 
				l’assassinat de Darlene Ferrin.
				POLICE
				ZODIAQUE
			
		
	



	


	
	
	
		
	
	
		
			
				
					
						
					
				
				19
				LE ZODIAQUE
				CRAYON SUR UNE FEUILLE DE PAPIER, 
				PUIS PAPIER QU’ON DÉCHIRE
				Sur une autre feuille de papier, le tueur a rédigé une 
				longue énigme à code. Puis, il a déchiré la 
				feuille en trois morceaux et a envoyé un bout 
				de l’énigme à chaque journal. Chaque partie 
				de l’énigme se présente de la même façon : une 
				rangée de 8 symboles répartis en 17 lignes, soit 
				136 signes. Mises ensemble, les trois parties 
				forment un cryptogramme de 408 signes. Les sym-
				boles sont des lettres, des lettres à l’envers, des 
				signes de ponctuation et des signes kabbalistiques 
				inventés par le tueur.
				Le texte se termine par un rond barré d’une croix, 
				comme la visée d’une lunette de fusil.
				Les trois journaux doivent collaborer. Ils trouvent 
				un surnom à l’auteur du message : « 
				T
				he Code Killer
				 » 
				(« Le tueur au code ») et acceptent de publier les trois 
				parties de l’énigme.
				ROTATIVES DE JOURNAL
				En quelques jours, l’histoire devient virale. Tout le monde tente 
				de déchiffrer le message. Les ﬂ
				 ics reçoivent des dizaines de 
				lettres de délation. Des proches, des amis, des voisins ou des 
				collègues de travail sont soudain accusés d’être des tueurs en 
				série. La police se noie dans ce tsunami de dénonciations.
				Le service de cryptographie du FBI est saisi. La calligraphie 
				et les fautes de grammaire et d’orthographe conduisent les 
				fédéraux à penser que l’auteur n’a qu’un faible niveau d’édu-
				cation. Son écriture est celle d’un écolier ou d’un détenu.
				Trois jours plus tard, le 
				San Francisco Chronicle
				reçoit une nouvelle lettre. Le texte commence par 
				cette phrase : 
				This is the Zodiac speaking
				– « C’est 
				le Zodiaque qui parle » - et se conclut par un 
				rond barré d’une croix, nouveau signe de 
				reconnaissance.
				C’est un nouveau coup de génie. Le Zodiaque devient plus 
				célèbre que s’il di
				ﬀ
				 
				usait un spot publicitaire à la télé.
				POLICE
				ZODIAQUE
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				LA TRAQUE
				Quelques jours plus tard, le 
				Chronicle 
				reçoit un appel 
				de deux lecteurs, Don et Betty Harden, un couple d’en-
				seignants. Après des heures d’efforts, ils ont craqué le 
				code. Avec l’approbation du FBI, une reconstitution du 
				message est établie : « J’adore tuer des gens parce que 
				c’est vraiment amusant. Bien plus amusant que de tuer des 
				animaux sauvages dans la forêt car l’homme est l’animal le 
				plus dangereux. »
				Le patron du Vallejo Police Department, Jack Stiltz, a alors une 
				idée. Devant la presse, il afﬁ rme que l’auteur des lettres n’est 
				pas le Zodiaque. Il veut des preuves supplémentaires.
				TOUCHES D’UNE MACHINE À ÉCRIRE
				4 août 1969
				« C’est le Zodiaque qui parle. »  Le S
				an Francisco 
				Examiner 
				reçoit une lettre de trois pages.
				S’en suivent les descriptions des fusillades de Lake 
				Herman Road et de Blue Rock Springs. Les détails 
				ne laissent aucun doute sur l’identité du tueur. 
				Plusieurs mots sont mal orthographiés et la grammaire est 
				approximative. Aucune importance. Le Zodiaque tient le 
				public californien en haleine. Pourtant, le tueur va se 
				faire voler la une des journaux par d’autres criminels.
				LUTTE, CRIS, BRIS DE VERRE, BAGARRE
				Dans la soirée du 8 août, Charles Manson et plusieurs 
				membres de sa « famille » assassinent l’actrice Sharon 
				Tate, enceinte de huit mois, femme du réalisateur Roman 
				Polanski dans leur résidence de Celio Drive à Beverly 
				Hills. 
				27 septembre 1969, lac Berryessa, comté de Napa
				Bryan Hartnell, 20 ans, et Cecelia Shepard, 22 ans, s’installent 
				sur une couverture, à l’abri des arbres, au bord du lac. Il est 
				18 heures. Il fait doux. Ils sortent un paquet de cartes et se 
				mettent à jouer.
				ZODIAQUE
				POLICE
				POLICE
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				LE ZODIAQUE
				Quand ils relèvent la tête, le Zodiaque se tient
				 
				devant eux. Un capuchon noir, comme une tunique de
				 
				moine, qui couvre sa tête et ses épaules jusqu’à sa
				 
				poitrine. Sur le tissu, il a dessiné un rond barré
				 
				d’une croix. Des lunettes noires cachent ses yeux.
				« Je suis en route vers le Mexique, dit-il. Je me suis
				 
				échappé de la prison de Deer Lodge dans le Montana. J’ai
				 
				juste besoin d’argent pour le voyage. »
				Le tueur parle d’une voix lente en détachant chaque mot.
				 
				Il tient un pistolet à la main et un long couteau
				 
				est glissé dans une gaine en cuir à sa ceinture.
				« Je n’ai que 75 cents sur moi, répond Hartnell.
				 
				Je suis étudiant en sociologie. Je peux vous
				 
				aider. »
				Le Zodiaque lui ordonne de la boucler et de 
				lui 
				ﬁ
				 
				ler les clés de leur bagnole.
				« J’ai tué deux personnes en m’évadant, pré-
				cise-t-il. Maintenant, je veux que la 
				ﬁ
				 
				lle t’at-
				tache. » Le Zodiaque sort de la poche de son pantalon
				 
				des bandes de tissu déjà découpées. Il les tend à
				 
				Cecelia, qui attache les poignets de son petit ami. Puis,
				 
				le tueur ordonne à ses victimes de se coucher face contre 
				terre. Il leur ligote poignets et chevilles.
				Sans un mot, le Zodiaque tire le couteau de sa gaine. Une 
				lame de 30 cm. Il la plante dans le dos de Bryan Hartnell. 
				Une fois, deux fois, six fois.
				HURLEMENT D’UN APPEL À L’AIDE
				Cecelia Shepard se met à crier. Le tueur la frappe dix 
				fois. Puis, il se relève et se dirige vers la Volkswagen 
				des deux amoureux. À l’aide d’un marqueur, il écrit sur 
				la portière passager :
				VALLEJO 20 -12-1968
				4 -07-1969
				27 SEPTEMBRE 1969 – 18 H 30
				AU COUTEAU 
				Il trace le sigle : un rond barré d’une croix.
				ZODIAQUE
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				LA TRAQUE
				RESPIRATION RAPIDE, EFFORTS, 
				GÉMISSEMENTS DE DOULEUR
				Blessé, Hartnell réussit à desserrer les liens autour de 
				ses poignets. Il libère Cecelia, mais la jeune femme est 
				incapable de tenir sur ses jambes. Il se met à crier en 
				espérant que sa voix se réverbère sur l’eau du lac.
				Une dizaine de minutes plus tard, un homme se penche sur 
				Hartnell. C’est le
				P
				ar
				k Rang
				er Dennis Land
				. Il a reçu un appel 
				de détresse sur sa radio. L’alerte a été donnée par un pêcheur.
				PIÈCE QUE L’ON GLISSE 
				DANS UN TÉLÉPHONE PUBLIC
				Le Zodiaque repère une cabine à l’angle de Clinton 
				et de Main Street, dans le centre de Napa. 
				« Je veux signaler un meurtre, dit-il d’une voix 
				calme. Non, un double meurtre. Ils se 
				trouvent
				 
				à trois kilomètres au nord du centre d’ac-
				cueil du parc. Ils sont dans une Volkswagen blanche
				 
				Karmann Gia. C’est moi qui ai fait ça. »
				Fin de la conversation.
				Les ﬂ ics localisent la cabine à quelques b
				locs du
				 
				commissariat. Pas d’empreintes exploitab
				les.
				Cecelia Shepard décède deux jours plus tard
				 
				des suites de ses blessures. En revanc
				he,
				 
				Bryan Hartnell est en mesure de four
				nir une
				 
				description précise du tueur. Un por
				trait-robot est
				 
				établi, recoupant la description fournie par Mic
				hael 
				Mageau. La presse le publie en première page.
				VILLE, KLAXONS, CIRCULATION AUTOMOBILE
				11 octobre 1969, San Francisco
				Paul Stine monte dans son taxi à 20 h 45. Il est étudiant en 
				anglais. Depuis le début de l’été, il bosse pour 
				Y
				ello
				w Cabs
				de 
				21 heures à 5 heures du matin.
				POLICE
				POLICE
				ZODIAQUE
				
					
						
							
								
									ve
								
							
						
					
				
				
					
						
							
								nt 
							
						
					
				
				
					
						
							
								
									’a
								
							
						
					
				
				
					
						
							
								c-
							
						
					
				
				
					
						
							
								
									n
								
							
						
					
				
				
					
						
							
								che 
							
						
					
				
				
					
						
							
								du 
							
						
					
				
				
					
						
							
								s.
							
						
					
				
				
					
						
							
								
									ar
								
							
						
					
				
				
					
						
							
								d 
							
						
					
				
				
					
						
							
								
									he
								
							
						
					
				
				
					
						
							
								, 
							
						
					
				
				
					
						
							
								
									n
								
							
						
					
				
				
					
						
							
								e 
							
						
					
				
				
					
						
							
								
									s
								
							
						
					
				
				
					
						
							
								t 
							
						
					
				
				
					
						
							
								
									a
								
							
						
					
				
				
					
						
							
								el 
							
						
					
				
			
		
	



	OEBPS/images/LaTraque_004.jpg





OEBPS/images/LaTraque_008.jpg





OEBPS/images/LaTraque_006.jpg








OEBPS/images/LaTraque_023.jpg







OEBPS/images/LaTraque_021.jpg







OEBPS/images/cover.jpg
N

5

BABABAM

LA
RAG

- m W

v

Dix célebres affaires
du grand banditisme
a suivre co6té fuyard

et coté flic

— L
= & 0
1 = S
0|00 | = 4% =
1 !_l_] — — ,14 —1 =1
T 1 "::ﬂ'—-__' "ﬂ/; --‘\ u
1 =

FIRST

EDITIONS

















OEBPS/images/LaTraque_016.jpg





OEBPS/images/LaTraque_014.jpg





OEBPS/nav.xhtml

			
				Sommaire


			
			
			
					
				Couverture
			


					
				Copyright
			


					
				Page de titre
			


					
				SOMMAIRE
			


					
				LE ZODIAQUE
			


					
				JACKY LE MAT
			


					
				STEVEN JAY RUSSEL
			


					
				BONNIE & CLYDE
			


					
				CARLOS GHOSN
			


					
				SHOKO ASAHARA
			


					
				JOHN DILLINGER
			


					
				PHOOLAN DEVI
			


					
				FRANK ABAGNALE JR.
			


					
				GUY GEORGES
				


			


			
	
		
					A


					B


					1


					2


					3


					4


					5


					6


					7


					8


					9


					10


					11


					12


					13


					14


					15


					16


					17


					18


					19


					20


					21


					22


					23


					24


					25


					26


					27


					28


					29


					30


					31


					32


					33


					34


					35


					36


					37


					38


					39


					40


					41


					42


					43


					44


					45


					46


					47


					48


					49


					50


					51


					52


					53


					54


					55


					56


					57


					58


					59


					60


					61


					62


					63


					64


					65


					66


					67


					68


					69


					70


					71


					72


					73


					74


					75


					76


					77


					78


					79


					80


					81


					82


					83


					84


					85


					86


					87


					88


					89


					90


					91


					92


					93


					94


					95


					96


					97


					98


					99


					100


					101


					102


					103


					104


					105


					106


					107


					108


					109


					110


					111


					112


					113


					114


					115


					116


					117


					118


					119


					120


					121


					122


					123


					124


					125


					126


					127


					128


					129


					130


					131


					132


					133


					134


					135


					136


					137


					138


					139


					140


					141


					142


					143


					144


					145


					146


					147


					148


					149


					150


					151


					152


					153


					154


					155


					156


					157


					158


					159


					160


					161


					162


					163


					164


					165


					166


					167


					168


					169


					170


					171


					172


					173


					174


					175


					176


					177


					178


					179


					180


					181


					182


					183


					184


					185


					186


					187


					188


					189


					190


					191


					192


					193


					194


					195


					196


					197


					198


					199


					200


					201


					202


					203


					204


					205


					206


					207


					208


					209


					210


					211


					212


					213


					214


					215


					216


					217


					218


					219


					220


					221


					222


					223


					224


					225


					226


					227


					228


					229


					230


					231


					232


					233


					234


					235


					236


					237


					238


					239


					240


		


	
	
		
				Début de la lecture


		


	
	

OEBPS/images/LaTraque_018.jpg





OEBPS/images/LaTraque_012.jpg





OEBPS/images/LaTraque_010.jpg
il e

<
L DONED






OEBPS/images/LaTraque_005.jpg
QY

>

BABABAM

LA

FIRST

EDITIONS





OEBPS/images/LaTraque_003.jpg





OEBPS/images/LaTraque_024.jpg
?






OEBPS/images/LaTraque_009.jpg





OEBPS/images/LaTraque_007.jpg





OEBPS/images/LaTraque_022.jpg
]

]

?





OEBPS/images/LaTraque_020.jpg





OEBPS/images/LaTraque_015.jpg





OEBPS/images/LaTraque_013.jpg





OEBPS/images/LaTraque_019.jpg





OEBPS/images/LaTraque_017.jpg
.

~

H










OEBPS/images/LaTraque_011.jpg










